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À travers cette thèse je compte interroger la neutralité du contenu encyclopédique de 

Wikipédia, pensée comme acquise grâce aux règles strictes qui encadrent l’écriture sur la 

plateforme. Alors que de multiples enquêtes journalistiques mettent en lumière les tentatives de 

caviardage mises en œuvre par les membres du personnel politique sur leur propre notice 

biographique dans Wikipédia, il s’agira de voir si le contenu de l’encyclopédie se politise en 

interrogeant la manière dont elle peut servir ou non d’espace de promotion ou de 

disqualification du personnel politique. Je questionnerai ainsi la fabrique de l’image publique 

des candidats dans Wikipédia en étudiant les modalités de rédaction de leur notice biographique 

mais aussi leur contenu. 

L’étude du travail biographique constitue donc l’objet de cette thèse. Mon étude vise à 

réactualiser une problématique ancienne supposant que la neutralité des récits sur le personnel 

politique est nécessairement ambigüe. Il est pensé que les politiques maîtrisent la manière dont 

ils apparaissent auprès du public à travers un travail de représentation constant dont témoignent 

leurs différents actes qui visent à façonner une identité séduisante pour l’électorat. De ce fait, 

ils auraient la capacité d’imposer leur propre récit à leur biographe. Pourtant, d’un autre côté, 

les journalistes qui écrivent ces récits essaient d’adopter une posture distante vis-à-vis du jeu 

politique pour éviter de représenter les acteurs politiques tels qu’ils le souhaiteraient.   

Wikipédia apparaît comme un espace qui permet de réinterroger cette tension entre récit à 

prétention objective porté par des contributeurs dont l’ethos les rapproche des journalistes, et 

récit promotionnel porté par des candidats ou des militants. En effet, du fait de son aspect 

collaboratif, Wikipédia permet à ces deux catégories d’agents de contribuer en même temps 

aux mêmes notices biographiques. Ma problématique de thèse m’amène ainsi à m’interroger 

sur la manière dont l’image projetée des candidats dans Wikipédia devient un enjeu de lutte 

entre plusieurs acteurs qui cherchent à la manipuler promotionnellement ou à but informatif.  

 Pour répondre à cette problématique je m’appuierai sur un corpus composé des fiches 

Wikipédia des candidats aux élections législatives entre 2002 et 2022. La première année qui 

délimite mon corpus constitue l’année de création de la plateforme collaborative. Ce corpus 

permettra de raconter l’histoire de l’investissement électoraliste de la plateforme 

encyclopédique et les stratégies pour le réguler.  

Grâce aux archives numériques (dumps) de Wikipédia disponibles en libre accès, il s’agira de 

détailler les multiples caractéristiques de ces notices biographiques telles que leur date de 

création ou encore le nombre de modifications qu’elles reçoivent. Il s’agira également 

d’analyser le contenu textuel de ces notices biographiques grâce à des méthodes informatiques 

de traitement automatique du langage naturel (TALN). Nous collecterons dans un premier 

temps automatiquement les propos que les wikipédiens signalent comme non-neutres. Dans un 

second temps, nous nous appuierons sur un algorithme de type Large Language Model (LLM) 

pré-entraîné sur un large corpus de texte, qui sera capable de prédire quand des formes de propos 

peuvent être considérées comme non-neutres au sens des wikipédiens. Cette analyse permettra 

alors de repérer les pages biographiques sur lesquelles se maintient un contenu qui est pensé 

comme promotionnel ou disqualifiant par les wikipédiens. Pour le reste, il faut préciser que 



cette méthode est essentiellement inductive tant il paraît difficile de prédire les résultats qu’elle 

va fournir. L’analyse se fera donc principalement ex post.  

Nous articulerons cette méthode d’analyse quantitative avec une approche qualitative. Il s’agira 

de restituer l’entièreté du cheminement rédactionnel dans un système d’écriture collaboratif. 

Du fait de la transparence totale de ses données, l’étude de Wikipédia permet l’élaboration 

d’une approche innovante pour étudier le travail biographique. Nous pourrons déplier 

l’entièreté de ce travail en restituant les propriétés des acteurs, les propos qu’ils rédigent et les 

discussions qui les amènent à encadrer le format d’écriture. Je mènerai ainsi des entretiens avec 

les candidats pour comprendre s’ils perçoivent leur fiche biographique comme un outil de 

communication. J’interrogerai également les wikipédiens sur leur manière de contrôler 

l’écriture biographique dans Wikipédia. Il s’agira en outre de repérer les controverses qui 

naissent dans les discussions entre contributeurs concernant les notices biographiques. Je 

chercherai alors à comprendre comment les contributeurs règlent ces controverses et invoquent 

des arguments pour indiquer comment doivent être écrites les pages des candidats. Enfin, en 

m’appuyant sur une observation fine du web, je mènerai une analyse de l’entièreté du processus 

de rédaction de plusieurs notices biographiques.  
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